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raifons i alleguer pour fe difcuiper; mais foic
qucncs motts {oient tofijours chargez des faures
des vivans, foit enfin que (on {uffrage ¢iic en.
trainé celoi de tous les Officieis Genéraux,
toutes les troupes Feancoifes furent difperfées
dacs les Retranchemens des deux cérez do Pé,
en dega & au dela de la Doire, quot queces
differens quatders pe puifient pas (e feconder
les uns les autres. Dés que les dewx 1 yinces
(dxt le Comte d'Harrach dans le Difcours qu'il
fic a V'Empereur ) wirenz cette difp.fiion des
Frangoss, tls ne douterent plus de (a vidoire.
C'eft fans doute parce quon dit communé-
ment, que Retranchemens forcex, Armée bat-
tué | parce que dés que la Cavalerie y peut
pénetrer, eile met tout en déroute.

Quoi qu'il eo foit, le Ducde Savoye ayaat
joint le Prince Eugcnc on donnaau Comtede
Santena. quatre Bataillops & dix mile hom-
mes de Milices , qui fe pofta du c6té de la haa-
teur des Capucins, {ur la droite du PS, avec
ordre de jetter de la poudre dans la Place,s'il
voyoit d’y pouvoir 1éiiffir ;lerefte de 'Armée,
au nombre d'environ trente mile hommes,
pafla le P6 entre Montcalier & Carignan la
nuit du 4. au §. Septembre,

Le mémejour cinquiéme de ce mois-1a, les
Allemands fous le Commandement du Marquis
Vifconti, epleverent un Convoid'environ soo
Mulers chargez de vivies & de munitions de
guerre , qui venoit de Suze, le Marquis de
Langalerie avoit coupé I'Efcorte audeffusde
Pianeze, & obligé Mr. de Bonel, qui la com-
mandoir de fe retirer dans le Chatean de Pia-
nezeavec le Regiment de Chatillon, ou il fut
fait prifonpier dc guerte.

Le 6. le Duc de Savoye & le Princ ¢ Evgeoe
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